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Une evolution inquietante!i

Dans sept mois, l'Armee
95 sera une realite voulue
par nos autorites politiques.
Des maintenant, le devoir
des officiers, c'est de faire
en sorte que la transition
s'effectue dans les meilleures

conditions et d'assimi-
ler le plus rapidement
possible les changements
operatifs, tactiques et techniques

qu'impose cette
nouvelle «philosophie» de la
defense militaire du pays.
En revanche, cette indispensable

loyaute ne saurait les
empecher de mettre en
evidence les inevitables lacunes

d'une reforme aussi
fondamentale que
complexe.

Le niveau d'instruction
des formations mecanisees
et de l'artillerie blindee,
celui, en general, des troupes

techniques soumises
ä des cours de repetition
biannuels ne laisse pas
d'inquieter, comme les cou-
pes budgetaires qui s'an-
noncent et qui risquent
d'empecher l'acquisition de
materiels indispensables
dont depend la credibilite
de notre Systeme de defense.

Meme dans les partis
bourgeois, on ne semble
pas s'interesser beaucoup
au probleme. La proximite
des elections federales
explique-t-elle, ä eile seule,
cette sorte de «silence
radio»

Le monde de l'economie
semble prendre, lui aussi,

ses distances par rapport ä

l'armee de milice. En de-
plorant cette attitude, nous
pensons ä des moyennes
ou grandes entreprises
dans lesquelles des Suisses,

souvent des officiers
superieurs brevetes d'etat-
major general, occupent
d'importantes fonctions de
direction. Jadis, naguere
encore, elles favorisaient
l'avancement militaire de
leurs cadres. Un ancien
directeur general d'une tres
grande banque suisse peut
meme pretendre que les
cours d'etat-major general
ont rempli le röle d'une
ecole de «management» ou
d'une formation interne
specifique, ä une epoque
ou de telles organisations
n'existaient pas. Selon lui,
le travail intellectuel qu'on
y effectuait etait en definitive

tres proche de celui de la
direction d'une entreprise.
Ensuite, on a considere les
ecoles militaires comme
des atouts supplementaires
qui valorisaient des
collaborateurs par ailleurs tech-
niquement competents.

Aujourd'hui, dans beaucoup

de ces entreprises, on
dissuade les officiers
subalternes de prendre du galon
ou on leur donne simplement

ä choisir entre une
promotion civile ou militaire.

Les commandants de
division doivent souvent
renoncer ä d'eventuels
commandants d'unite tres
capables, qui invoquent de
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serieux problemes
professionnels. Une designation
rationnelle des commandants

et des officiers d'etat-
major, dans le Systeme de
milice, postule une coUaboration

entre l'armee et les
entreprises.

Chose plus inquietante
encore, de nombreuses
entreprises, meme dirigees
par des colonels d'etat-major

general, ne veulent plus

avoir publiquement ä faire
avec l'armee, pour eviter
une image de marque trop
«militariste». Si la baisse
de la publicite dans les
periodiques militaires suisses
s'explique d'abord par la

crise economique que nous
vivons, une volonte de dis-
sociation des rapports entre
le monde economique et le
militaire doit aussi etre prise

en compte.

Le Departement militaire
federal, accessoirement le

Comite central de la Societe
suisse des officiers feraient
bien de se preoccuper de
ces problemes qui
pourraient saper l'Armee 95.
Une lointaine reforme
«Armee 2010», chere ä certains
futurologues, dependra de
la fagon dont on les aura re-
solus.

Colonel Herve de Weck

Courrier des lecteurs
A propos de la version frangaise de Forts et fortifications en Suisse edite chez Payot et
dont un compte rendu a paru dans la RMS N° 3/1994

Paul-A. Braissant-Sutermeister, Berne: «Je ne comprends pas que la Revue militaire
suisse cautionne sur une page entiere un machin pareil. Les textes traduits de l'alle-
mand sont-ils le simple produit brut d'un ordinateur fichtrement programme ou sont-
ils la ponte d'une personne s'imaginant savoir le frangais. II est regrettable pour le
colonel Rapin de se voir en teile compagnie, surtout si la traduction de son texte devait
faire le pendant en qualite dans l'edition allemande. Müglech war das jo no!»

Philippe Henry, professeur ä l'Universite de Neuchätel: «(...) je n'ai pas aime la
critique sur Forts et fortifications en Suisse (Mittler), critique ä mon avis beaucoup
trop gentille ä l'egard d'un livre certes serieux et parfois fouille, mais fort mal construit,

horriblement mal traduit (c'est un veritable scandale) et tres approximativement
illustre, exception faite du remarquable chapitre de J.-J. Rapin, si vous voulez bien
entendre l'opinion d'un non specialiste.»

A propos de la «RMS»

Colonel Emile Buxcel, Lausanne: «(...) la qualite de la RMS est grande. L'information

technique y est developpee avec methode et les articles de reflexion sont souvent
d'excellent niveau. Vous avez su, d'autre part, conserver ä l'egard du DMF et de son
Chef une totale independance d'esprit, celle-ci n'excluant jamais la courtoisie et
une loyaute d'autant plus necessaires lorsqu'on n'est pas forcement d'accord avec
toutes les options militaires choises par le Conseil federal.»
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